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LES ÉVÉNEMENTS D'ORIENT

Cil siégera la Conférence ?
b ■•'ta,.17. A.T.I.— D 'après les fafor-

r a'i.r.s des jSu'rnâQ'S Italiens, ii est

exclu que la conférence se tienne aii-
leurs qaa dans une ville européenne.
L'j Secolo da MAan écrit que le choix

cP; ia viile où siégera ja conférence a une

aucu-

c'est

parce- que Ses Alliés étudient iftfc aVan-

Ufe? *K'lb% inconvénients attachés aux

bdversos suggestions qui ont été faites.

La zone neutre

T'arrëe de S. E. Réfat pacha ; jjg £{gfs-||jjjs et

octobre îwa

r£daction-adhinistr*tion

Pérat Fuie des Petits-Champs, No 3
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[DANS NOS ECOLES

La Tiirace évacuée

inipof-а^сз toute particulière et si
m décision n'a encose été prise,

Une conférence préparatoire
à la paie d'Orient

La commission mixte qui s'était réunie
le 15 octobre* conformément à l'art 11
d® la convention de Mouchmia^ a terminé
sa tache à Chiié le 17 octobre. L'accord
a été signé à cette da e.

La commission a décidé que la ligue
frontière cbmprfndrait la moSqdéë et le

cimetière de Daridj?. Les limites d3 la

zone neutre et de la zone kémâiis's sui-

vent la rou'e passant par Daridja, Guebzé,
Baldjik, Oraiji, Maratali. De là e'Us ss

dirigent en droite ligne vers la jonction
Ф е toirt&te Dariik Déi'6 <St hy Dsfé: De

т ,r,3 a 'à .г-. л,- i,»nv^ S.E Réfat pachff,haut-commissaire
LIkdam apprend en dern.ère heure* Thracfl L

'

ifa ooni arrivés à
que la Tbrace Orientale a été entièrementI fq1 A nrace,et sa smtwSOQt arrives a

1сэ troupes alliées, â i'excep-f Uabatadhe* mer, par le Gui Ninal.

f Trente organisations protestantes \
Ainsi que nous i avens annoncé,»demandent l'intervention du gou-f

vernement américain

l*
| occupée p'
I tiou de la ville de ILwk lilissé-

| Rodos'-o, CUft-U uy, Miryophito et Hiré-

bpiou ont été occupées avant-hier par
les èroopes britanniques.
L 'occupa tiers P$r les troupes italien-

nés de Silivfj, Tchorloa, "Vizô, Séraif
Èeoy et ses environs a pris fia mardi.
Certaines parties da ssstoor d'occupa- ':2'j

tion français n'ont pas encore été oeen-
~ T" 3

pées.
L'occupation de Kuk-Kilissé devait

avoir lien hier.

qiio pour Utle réunion d experts
ptêalàbîe à la conférence de paix
ea Oieat, mais il marque son dé-
sir que les négociations se pour-
suivent à Paris.

Londres, 18.— Шп vue de fté"

ter les pourparlers lors de la

prochaine conférence Sv>r té

Proche-OF^énî, le gouverne-
ênent anglais о proposé une

réunion préliminaire d'eoc-

péris anglais, français et ifa-

liens pour étudier les problè-
mes financiers et économiques
qui seront débattus entre les

■Allies ei 'зs Turcs, à la pro-
chaîne conférence de la p.nise.
.Ce gouvernement italien «

é '-j'à accepté; l'invitation et

sera représenté par le cont-

mandeur Mernardino Nogara,
représentant italien au sein
du Conseil d'Administration
de la Ifette PubliqueOttomane
JLa Grande-Jîretagne sera

probablement représentée par
des fonctionnaires du JDépar-
teiïnVnt commercial du Foreign
fitffLcc et du Trésor J.es experts
examineront les clauses finan-
cières et éeotbomiques du irai*
té de i§èvres pour voir jusqu'à
quelmini Ces clauses peuvent

'utiles à la préparation du

nouveau projet de traité'.
On croit que le gouvernement

français a accepté en principe
eeMé réunion, mais considère
Vte'fi serait préférable que la

conférence des experts ait lieu
à Faris. r -

■'

Sir Worthinhlon Mv - ns, se-

crétaire pour la guerre a dit

que les préparatifs militaires
éf navals de l'Angleterre lors
klê la, ré■•ente crise ont co tkté
deux millions et demi de livres

sterling. Cette d pense a été
une assurance contre de plus
grands risques et de plus gran-
des dépenses. {Leafield Press)

L'activité fie M. Mziîe$
Athèces, 18. A T. i.— L'agence (l'A-

tbènçs annonce que M. Vé-rr-zelos a in-
tensisifié son action aopîè- des Cabinets
aliiè^. Ses dernières démarches anraien
été sati-t'aisaotes pour ia cause grecqoe.
M, Véûizélos adresse journellement des

télégrammes au gouvernement sur l'évo
lotion des aiTaires nationales.

Les journaux se montrent optimistes et

fondent de séticnx espoirs sur M. Vèniz 4
-

lus auquel к été confiée la d'-f" se des
'mtorê s grecs à la p; or haine conférence
M. Zaiuiis est attendu demain. Laeam-

pagne électorale pourrait commencer

XV-.'. la réunion de ia conférence de is

c.vv.érsnce de la paix.

CwsMopIs el l'ânatelit
Brousse, 19,— Fevzi pacha, recevant

les membre» de l'Université de Cot-stan-
tinopie. leur déclara qna <a capitale
fc'Qniruit bienîô: & !a mère-patife et il

ajouta :

Moi et mes compagnons sitôt la goerre
imia ouos prendrone ta main, une eh:>r-
юе ou une pelle. Nous préférerons fra-
vftuier comme pa simple paysan d'Ana-

' ■ne pour le plus grauci profit social du
pays. »

i. Romanos
et Ш. Franklln-BouiliDn

!
Paris. 18. i\ h, R. _ Parmi tes,

déclarations faités aux journalistes"
par Al Franklin-Bouillon, le miuis-
tfe de (ifèee à Paris, M Rodlanos,

a nuit d'avant hier d«mx trains

ea'fa poiCt du Caian'.ati, !î E. de GtolS
en se (Brigeant vers ta mer poof .toattt S*»5" ыЛ«* e"T P

» Dârlk-Dêle. Geste rente pent-èîre uti- \'«'M fMore
л » »...

liaée par (es troapes kémalietee comme
,

bae mMwaajphttw » «loé â h «are

rt„„ ,Л Ьрпгг. м г ,Т;а , H® départ de ces soldats. Une*foula eom-.
par les troupes nl!:a%3. \ ... t

LeavinresS Situés j»r » ligne ffon-jP8 ';'3 «» «'«п|

tiéro, Batdj-k. Ovadjik; Hàaatal, Da! k iP='I"e criant s . Vive la krance, v.ve la

Ksuy Déré, Kouroudzfï et Ercnii soat

1! était 15 heures précises. Une af-
fluenee nombreuse èt enthousiaste
ss pressait au-devant du commun-

dant nationaliste qui s'est dirigé
vers Stamboul, Pendant tout le

parcours du cortège popuïaire, qui
défila musique en tète avec la par-
ticipaiion ie tous les âges et de
toutes les classes de la société, des
rafraîchissements, cigarettes et au-
très forent offerts aux gendarmes
de 'a suite de Réfet pacha, et dans
la soirée, les corporations cornmer-
ciales de Stamboul les invitèrent à
un banquet.

notîvsau ripe
de

naofres st peuvent Strie utilisés par les
deux caaif S. A Balj'k, là zone neutre est

indiquée pur dinx ponts et là paftie
N. О du viHîîge apparrecant à l'armés
kémaliste, l'autre psrtie étant comprise
dans !a zone веи'ге. La gare de Gu?bzé,
bien qu'étant située dar-s la zone pourra
être utilisée, par l'armée kémaliste.

Le problème ds l'assistance
aux réfugiés d'Apafolie

Londres, iS ocl.

Le problème de fassistance aux

réfugiés de VAsie-Mineure qui se

rendent en Grèce est agqravê par le

flux de milliers de familles grecques
qui se déversent en Grèce, de la
Thrace Orientale

Quoique des organisations chari-
tables anglaises et autres fassent
tout leur possibte pour alléger h s

souffrances de ces réfugiés, la si-

Turquie. Bon voyage.»

Informations
du Q. G. britannique

Le commander! en chef des troupes
alliées a communiqué hier tes informa-
lions suivantes sur ia base des rapports

| qui lui sont parvenus :

Dans la zone britannique rien n'est à

signaler.De la zone française il g a deux

oommanicallons.
5 octobre — Aucun fait spécial à no-

ter de Luié-Bourges, Kirk Kilissé et An-

drinople La présence des troupes alliées

a inspiré courage aux populaiions indi-

gènes qni s'.élaienl inquiétées à la suite

de fausses nouvelles.

Les missions travaillent en commun

d'accord avec les autorités grecques et

empêchent d'emporter les biens des ha-

bilants qui ne voudraient pas partir
L'œuvre de ces commissions sera facili-
tée sensiblement par l'arrivée des trom-

pes françaises.
Aujourd hui sont attendus à Ândrino-

tuai ion de ces derniers reste iiêan~lpleim bataillon et nu escadron de cavale- >1
moins extrêmement arhùe. Leur i r,€t

Deux
grnvc.

départ de l'Asie-Mineure aétéac- \
compli sous la surveillance des au- j
iorités navales britanniques assistés

par les américains. Le tonnage
grec n'était pas suffisant pour une !
entreprise de cette envergure et plu- \
sieurs navires ont été affrétés, à\

L'accueil délirant da ia fjuls fut
en tous points spontané.
Sur la passage'de S.E. Réfet pa-

chfi, et tandis qu'il se rendait au

TWbédeFatih où des prières furent
récitées, des moutons étaient im-
moles.
De là, le commandant natioaa-

liste sa dirigea au Cercle Oriental
d'Ak-Séraï où S. E. Rèfèt pacha fit
aux représentants de la Presse
d'importantes déclarations que nous
reproduisons ea substance 3

.

Après avoir témoigné ses senti-
ments de reconnaissance pour
Facotisil qui lui fut réservé, ii rele-
va ie sacrifice que le peupla sut
faire en s'unissant dans ia lutte
commune pour son indépendance.
Puis il ajouta ; « Nous avons cous-

taté combien nous étions demeu-
rés attachés à cette viliede laquelle
nous étions éloignés depuis 3 ans,
La population, de son côté, a

fait preuve de son attachement à
lidée du but national que nous

nous sommes efforcés de réaliser.
Constantinople est l'âme de la

grande patrie. Le turquisme ne

peut pas exister sans elle.
CoDsemons notre patrie et tâ-

chonsde lui donner un plus grand
dirigent^ bonheur que celui que possèdent

" les autres pays. »
autres bataillons se

sur Iiirk-Kidssé et Luié-Bourgas, l'éva-1
cuation par les troupes helléniques se|
poursuit normalement. ILes concentratlsns russes

Les postes grecs sur la ligne de Tcha-

taldja se sont retirés dans la nuit du 4

aclobre

6 Octobre. — Aucun changement no

Un grand meeting, où étalent re-

présentées trente organisations pro- Nous a] ,ons assis[0r bi0ntôt & ^
fessantes, fut tenu à New-York révolution dsns les coutumes des jy-
par le Concile fédéral des fjgjses , c^es . je régime des punitions va être
dans la cathédrale de àamt-Jean. | changé. La réglementation nouvelle est

! Dr John H. Finley, qui présidait i; actuellement en préparation an ministère

la réunion, présenta les trois ora- ) de l'instruction publique et ne tardera..pas
Leurs : Dr Robert E. Speer, prési- à être promulguée. •/*..* *

dent du Concile Fédéral des Egii-
8 T '^c,,,noHa

ses, le Rév. Harry Emerson Fos-
dick, pasteur de la Ire église près-
bytérienne à New-York, et le Rév.
James L, Barton, de Boston, pré=
aident du Near Easî Relief.
Tous les orateurs insistèrent sur

la nécessité de la participation
américaine, en tant que nation, à
la crise actuelle des affairesd'Orient.

Résolutions adoptées
Dr Barton présenta certaines ré-

solutions qui furent adoptées à Tu-
oammité, celles-ci notamment ;
lo. Nous prions instamment le

gouvernement des Etats-Unis, les
Alliés, la Société des Nations et

spécialement la France qui a déjà
des relations découlant d'an traité
avec le gouvernement kémaliste,
pour que des mesures soient prises
immédiatement pour

offrir u*e ga-
rantie et une protection adéquate
aux minorités laissées sous la do-
mination turque.
2o. Ea raison des grands inté-

rêts de l'Amérique dans un règle-
ment juste de ces questions, que
les Etats-Unis soient représentés
dans la prochaine conférence au

sujet des affaires du Proche-Orient.
Un télégramme à &L Polnsaré

Le télégramme suivant fat en-

voyé à M. Poincaré, président du
Conseil français :

« Résolution adoptée dans un

meeting en masse tenu à là cathé-

drale de StJean, le 24 septembre :

cc Nous sommes convaincus d'être

L'éternelle consigne, la * retenue * do

jeudi et du dimanche a vécu. . . ►

La consjgne constitue depuis toojpare,
dans les lycées et collèges, l'unique
moyen de répression contre les mauvais
élèves. Un enfant a-t-il négligé de « faire
un devoir », d'apprendre une leçon ;, en

retenue ! A-t-ii fait preuve de dissipation,
d'inconduite : en retenue !
Pendant la durée de la retenue, l 'élève

n'est pas astreint à exécuter un pensum.
C'est du moins ainsi que les choses se

passent dans beaucoup d 'établissements,
Les inconvénients d'un pareil, régim#

sont nombreux et désastreux. Ençraïè-
rons-les ;

lo L'élève qui est enfermé le jeudi et
le dimanche ne se promène pas, ne res*

pire pas, n'agit pas. Sa santé est mena-

cée gravement par ce système de vie sé-
dentaire, dépourvue de culture physique ;
2o Le phénomène de l'accoutumance

est vrai, moralement comme corporelle-
ment. Le consigné perpétuel s 'habitue à

ia consigne. Les réactions qni peuvent
résulter de toute punition (mouvements
d'amonr-propre, regret d'être privé de

liberté, crainte de réprimandés familiales,
voire de la «correction» paternelle) s'é-
moussent peu à peu, et ce moyen de ré-

pression devient inopérant ;
3o A rester inactif pendant dô longue»

heures dans le silence de la s^lle' d'étndee,
l'enfant enracine ses habitudes de paresse,
contracte ou développe des hab&udes de
rêverie... parfois fort dangereuse. V

♦
* *

Nous sommes ea mesure d'indiqaer,
d'ores et déjà, le plau du nouveau ré-

gime de punitions qui va être inœssam»
ment mis en vigueur.

Ce sera un régime de punitions hié*
rarchisees ;

Premier degré : la « consigne » ordi-
naira sera appliquée, comme actuelle-

ment, pour ies mêmes fautes et dans les

cet effet, par le gouvernement ап-llable dans la situation, le quartier gé-

glais qui a déjà dépensé de ce cheflnêral hellénique a pris toutes les me-

l'interpréta des sentiments de la

grande masse du peuple chrétien | mèmé conditions

des Etats-Unis. Noos faisons appel j Deuxième degré: an bout d'un certain

шмвд|яц«1а*||»ч rinH№ïimrMW>wgs^"Jw^w.a |à la France pont qu 'elle se fasse '

nombre d'heures de consigne (à détermi-

le champion de la protection des | ner selon les cas d'espèce, toute latti-

minorités, y compris l'établisse- '"*> «•»« laissée sur ce pointш chefs

«tu Рд.шчйй! & \aA icwr.uv. XTati/^ol d'établissement, d accord avec les pro-

SU C3iicas®l ment J
.

aP "

• ь-

У

г

*

Aêfesseurs), l'élève èerà appelé dans le ca-

| arménien, aeja accepte par а | bfnet du provisenr ou- do censeur ét re-

On informe de source turque que 1 France comme faisant partie de sa t
cevra nn blâme qui constituera tra aver-

les concentrations russes sur îe jj politique. »
A ^ w ■ " " " -

front du Caucase sont dues à cer-

tains mouvements de révolta aigoa-
20 000 livres sterling Le* sures pour le développement des mouvc-Ш§ en Géorgie. Grâce aux mesures

menls militaires de façon à assurer las sévères qui ont été prises, Pinsur-
I reefion a été étouffée. Quinze per-
| sonues parmi ies chefs de la ré-

| volte ont été arrêtées.
! On écrit, d'autre part, de Tiflis
I au journal Varlik paraissant à Tré-
I bizonde ;

f « En raison de la promulgation
| dé la loi sur ia taxe de prestation
ide six roubles or, des troubles ont

| éclaté à Dochett© et aux environs,
dans la première semaine de sep-

retraite régulière et irréprochable des

troupes grecques
Les commissions s'occnpenl en parti-

culier de l'exode des populations et

des besoins de ceux qui restent. Elles

permettent aux partants Remporter
avec eux des provisions de vivres, des

céréales et du bétail'leur appartenant.
Quelques faits regrettables survenus

une fois ont clé portés à la connais-

plus de

nombre des réfugiés transportés
déjà en Grèce, dépasse un demi
million. Il y a parmi eux, très peu
de personnes jeunes et valides, la

plus grande parlie est composée de

vieillaids et d'enfants.
Presque tous ces réfugiés sont

dans un état de dénuement сот-

plet et ajfaù\és. Les conditions sa-

niiaires sont très mauvaises.
Le Comité britannique à Athènes

dirigé par le ministre anglais et sa

femme ont travaillé avec ardeur
ces derniers temps, fournissant aux
réfugiés le nécessaire pour vivre.

En Angleterre, l'organisation an-
glaise a reçu du gouvernement des

médicaments pour une valeur de
10.000 livres sterling. De grandes
sommes d'argent ont été également
souscrites.

Une somme de 16.000 livres s ter-

ling a déjà été mise à la disposi-
tion duDr Nansen, en àccompte sur

te don de 50.000 livres sterling que
te gouvernement britannique a 0f-
fert à ta Ligue des Nations à la

condition que les autres gouverne-
menls offrent également une somme

pareille.
A part le train de médicaments

et de comestibles expédié dernière-
ment, Les sociétés anglaises de se-

cours, déploient la plus grande ac- |qui plus que îontfc autre a b&som de vivre j plus de 300 d

(ifflé pour aliénerleisouffrances cnpaix ' и peut avoir d'autre Idéal que j SOUSCRIVE

des réfugies, ULéafield Press)

Action similaire par t'msemënt. Notification en sera faite A la

des meetings en masse à Boston, \ famille; -

' '

Seattle, Newark, Portland, et d 'an- Jj Troisième degré : le récidiviste qui
très villes de tous les Etats-Unis.

4
aura reçu' pluéfeurs blâmes, ayant' ainsi

M. Zaimis à Athènes
Athènes, 18 aet.

M. Zaïmis a fait savoir au

gouvernement qu'il arriverait
demain ici. On croit savoir que
M. Siotis reprendrait le porte-

La présidence
de la République allemande

Paris, 18. Т .Н.R. — La Petit Parisien

pubUe nue information disant qae le

parti communiste présentera ia candida-

tare de M Glara Zetkme à la présidence
feuille de l'instruction publi- de la République.
.que et que Ш. Christomanos \

sance des autorités grecques qui o/if| tembre. Ces roubles se sont étendus | ge chargerait des P T. T.

promis de les réparer , un incendie s'e.'>f| également dans la région de Kori, | (Mosphore) j
déclaré dans le village Taskiopra région]^ геЬеИез de Docbette g ^'gcJjanqe des populations!
de Lnlè-Bourgas. jeskna Géorgien noble nommé Zen-j MhLe\. 1S oet. j

'haya. Celui-ci est entoure d efh-g , r
,

*

ciers menchéviks et géorgiens. Les? fj ,/ **nfen > e^
insurgés sout au nombre de plusf^4

,

" Уиг *e * ou^en _

TURCS ET ARMENIENS! <ie 10,000 auxquels se rallièrent | fî TlîiV****
plus tard les 2,000 soldats appar-
tenant aux troupes qui oat été eu-

voyées contre eux. »

Le journal Prava Grosi parais-
sant à liflis cite les noms de 20

Hongrie ei Tciieco-Slovaquie

1ИИ11 J 1

Mgr Zaven, pacriarche arménien, in-
terviewo par. nn rédacteur de l'Itéri, a

fait, les dcai&raiions fni vantes :

« Les Arméniens sont naturellement
contents,des clauses de ia еооу< ni;oa de| personnes qui ont été fusillées par
Moadania. il n uxisce pas de ditlerenii | ordre de ia Tch ka.
antre la population torque et la pppula-*
tion arménienne. Toutes les deux ont

vécu amicalement durant des siècles, et
vivront toujoarr: pareillement Le désac-
cord est résulté de la faute dt s goover-
neaients précédants, qui n'avaient pas
respecté l'égaillé des droits entre uatio-
nalités.

« Le but rêvé des Arméniens et de se

voir assurer une existence (égaie et sé~
enis ire. lis ont la conviction que cette \ g''anà almacech 19^-3

nécessité sera appréciée à sa juste va- j f°n '-
leur. La nation arménienne qui, depuis; Outre do nombreusos lectures instruc-
des années, vit loin, de son sol natal, et]tives ou amusantes il sera illustré de

ssins.

OUSGRlvEZ TOUS dès maintenant
йэеШшовг à upê vie tfauquilie et tel pour Ltq J. le volume.. —Union Française
progrès. •

—. UNG— et louies les librairies.

Union Nationale des Anciens
Combattants Français

Les Anciens Combattants Français font
paraître on volume de 148 pages (très > La COûfél'éllCfi
gros succès de librairie).
Cette véritable encyclopédie sera bien

accueillie dans tous les milieux, car le

renseignera sur

de la ?

à An» |
^ , ^

Hier ont été ouvertes à Prague les

f tnaine prochaine.Lé gouverne- fnégociations magyaro-tchsco-slovaqoes
ment envisagera avec lui les] sur les questions financières et légales.

possibilités de l'échange des ■ Les tract bons sont présidées par... ies

populations de la Thrace avec |chefs de sections Weliner et Vlasok, alors

les musulmans de Macédoine, fi""'

(Mosphore)
L'examen du budget

français : pest sur les affaires relatives an copp-

Paris, 18. T. H R. — Le gouvernement j tierce et au transport, (B. P. T. ),

français compte demander à la Chambre j Дну EfsfQ-lïrîÇ
de commerce mardi, 24 octobre, l'exa-| AUÀ Uiui Ul?
men du budget. | Washington. 18. T. H. R. — A propos

ia Domination récente da docteur

ie ministre Postal est à la tète de là

(délégation magyare.

| Une délégation tchéco-slovaque de 15

|membres négocié simaltanément à Buda-

v* < i ï* IDerset, représentaut officieux des Etats-
O.0S Ltats bcdteS-Unisà la commission de ia S, È,n-^.

Révsî, 18. T.H-R.— La conférence des,chargée d'étudier la question de 1%' lotte
ministres des affaires étrangères d'Êstho-(contre les infections charbonneuses,. .ga
nie, de Finlande, de Lettonie et de la j déclare, à la Maison Blanche, que les

Pologne termina ses travaux ie 1 1 octo- i Etats-Unis acceptent toutes les invita-

bre è Rêvai par un accord sor toutes les îions de faire partie, à titre ofûdeux, des

quesimns politiques. Elle décida de con- j commissions de la S. D. N. s'qccupant
vaquer une conférence économique à j d'une question intéressant lés Etats -Unis

Heisingfors. La prochains réunion des \ San-Antonio, 18. — Le dirigeableС b

ministres des affaires étrangères des Etats! Ut explosion à San Antonio. Oo signala
baltlques aura lieu a Riga. S sur 20 personnes, T blessées et 4 tcéea.
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démontré l'inefficacité de telles mesures,

sera frappé d'exclusion temporaire. Pen-
dant la durée de cette exclusion, il aura
on certain nombre de devoirs à exécuter,
afin que son instruction ne se trouve pas
arrêtée et afin que le châtiment ne lui

vaille pas une manière de vacances. L'é-

lève sera réintégré quand la durée de

l'exclusion sera écoulée, si ses devoirs

sont achevés.
Quatrième degré : l'élève incorrigible

insensible à tout châtiment, moi al ou po-
sitif, Г « inadaptable », en un mot, sera

exclu définitivement. Cette dernière me-

sure aura du moins l'avantage de débar-
rasser les classes des cancres invétérés,

La 4me conférence
internationale du travail

Genève, 18. T. H. R. — La quatrième
conférence internationale du travail fut

inaugurée en présence d'une nombreuse
affluence.

Une cinquantaine de pays e3V^'jerônt
des délégations composées -

riéfà*

goés gouvernement-^ ^éTgaépa-
trônai et d un ouvrier.
Gertai^. gouvernements sont représen-

des ministres ou dés sons-secré-
tairas d'Etat notamment l'Italie, la Bel

Le gouvernement Allemand
contre la spécula*#)

sur les monnaies

~ ~w- — —7 u luiau uutammouv 1 AkttJIU }

des « fortes têtes » et du mauvais ехш-|pjqQe et l'Afrique du sud. La plupart des

LES " Я

DE

pie qu'ils y donnent.
Veilà qui est fort bien.

Romain MALTCEBERT.

Ш\

i
PRESSE TURQUE

La ^mobilisation [des efforts
Le Vakit sous ce titre écrit :

La nation a travaillé la main dans la
main pour obtenir ce qu'elle a défendu
dans son pacte national Pent-on croire
maintenant que nos buts nationaux sont
atteints ? Il nons reste beaucoup à ob-
tenir sur le terrain du travail pour pou-
voir bien vivre,
Notre pays était déjà fort arriéré mo-

ralement «st matériellement.
Aussi fievons-nous tons, nous unir et

comprendre que chacun de nous est in-

disp'ensable au pays.
Après avoir publié la liste noire de

quelques personnes dont les actes nnisi-
bles ne sont contestés par personne,
nous devens proclamer le plus tôt possi-
Ые nne amnistie générale dont bénéfi-
lieraient tous ceux qui ont des fautes lé-

gères à se reprocher.
Dans sa phase actuelle notre latte па-

tionale doit porter sur le terrain écono-

mique. Le pays ne peut plus exister, sans
chemins de fer, sans routes sans ports.

Aussi devons-nous suivre les quatre
directives ci-après.
lo Etablir un moment pins tôt le pro-

gramme du travail national.
2o Incnlqner à toute la population le

nouveau pacte national dn travail.
3o La nation doit se considérer en état

démobilisation générale jusqu'à ce que
nous ayons corrigé toutes nos imperfec-
fions.

4o Centraliser nos forces nationales et

choisir les meilleurs guides dont le prin-
cipal grâce à Dieu est Moustafa Kémal
pacha lui-même.

La nouvelle Turquie
De Ylkdara :

Le correspondant dn Mornïng Post à
ConstantiPople écrit à son journal qu'il
constat on grand changement dans l'ad-
mini^tratiou turque nationaliste laquelle
л perdu son ancienne torpeur.
L'idée de responsabilité anime tous les

fonctionnaires.
° Et-ce n'est plus l'ancienne Turquie où
3es étrangers devaient venir les poches
pleines pour pouvoir travailler.

Selon les propres termes de ce corres-

pondant l'ère du bakchiche a vécu.
ïl faut dès lors laisser les mains libres

à la Turquie pour qu'elle puisse se rele-
ver sans être désormais liée par les ca-

pitolations.

républiques sud-américaines sont repré
sentées. L'Allemagne siège également à
la conférence. Son délégué patronal est

M. Vogel de l'association des employeurs
de l'industrie textile et par le délégué
ouvrier syndicaliste M. Wissel.
La France est représentée par le con-

seiller d'Etat, M. Fontaine, président en

exercice et par M. Jules Gauthier. Son

délégué patronal est M. Robert Pinaud,
vice-président du comité des forces en

France. Son délégué ouvrier est M. Jou-
haux. Mme Moine, appartenant au syn-
dicat des sténodactylos français siège
aussi à la conférence. Le monde agricole
français est représenté par M. Devogue
président de l'association du syndicat des
agriculteurs de France,

M. Fontaine ouvrit la séance par on

discours de bienvenue où il définit le ca-

ractèredela conférence disant qu'elle
constituera avant tout une mise au point
des travaux de l'organisation interna-

tionale du travail.
Lord Burnham fut élu ensuite à l'una-

nimité président de la conférence.

Mais la cônflanee
n« se décrète point

Le gouvernement de Berlin,
commençant à s'émouvoir de la \tobre).
situation inextricable qu'il a lui-
même créée en abusent de la plan-
che à billets, entreprend de lutter
contre l'effondrement du mark.
Dans ce but, il vient de publier

une ordonnance destinée à combat-
tre la spéculation sur les devises,
et dont les dispositions peuvent se
résumer ainsi :

с II est interdit, sur le marché inté-

rieur, de calculer en monnaie étrangère,
sous peine de nullité de contrats ou

marchés ;
« Les simples particuliers ne peuvent

acheter des devises étrangères, qu'après
autorisation des offices de contrôle ;

« Ces offices doivent exiger des négo*
dateurs de devises, des indications dé*

taillées sur l'opération qu'ils entendent
réaliser ; la sincérité des déclarants sera

contrôlée ;
« Enfin, tout achat spéculatif en vu®

de placement en devises étrangères est

interdit. »

(Voir le Bosphore des 30 septembre,
3, A, 5, 6, 7, 11, 12,13, U, 16 et 19 oc-

L'élection présidentielle
en Allemagne

Berlin, 18. T.H.R. — La fraction
socialiste du Reichtag s'occupa hier
de la question des élections prési-
dentielles. Elle décida de s'en tenir
à la date du 3 décembre, mais fit
une réserve dans le cas où un au-

tre parti proposerait une modifi-
cation à la constitution sans la-

quelle l'ajournement des élections
serait impossible.
La fraction démocrate ainsi que

celle du centre discutèrent
meot la question. Aucun;
définitive ne fut v

? ise.

Nouvelles de Grèce
Destitution

Rome, 18. A. T. I.— M. Metaxa, mi-
nistre de Grèce en Italie, a été télégra-
phiquement relevé de ses fonctions po^r
avoir conféré avec l'ex-roi Constantin,

Athènes, 18.—M. Streifc, chef de la
délégation hellénique à la Société des na-

tioris, est rappelé.
L'ex-haut commissaire à Srriyrne M.

'Sterghiadis a été invité par le comité ré-
volntionnaire à venir à Athèaes jusqu'au
2k octobre afin de rendre compte de son

administration en Micrasie,
Le gouvernement pour des raisons d'é-

conomie a décidé la suppression des lé-
gâtions de Berlin, Vienne, Madrid, Tokio,
Pétersbourg, Copenhague, Christania,
Bruxelles., La Haye, Stockolm, Durazzo.

En quelques lignas-»
— M. Ikiadis, capou kehaya du pa-

triarcat œcuménique s'est rendu à la di-
rection de la police pour s'enquérir du
sort de certains grecs, récemment arrê-
tés sons l'inculpation d'avoir commis des
méfaits au préjudice des musulmans en

Threce.
— Une commission a été formée

pour l'attribution de la propriété de la
Glossa , un site enchanteur de Prinkipo
que l'Evkaf prétend faire partie des biens
domaniaux.

— Paris, 18. T.H.R, — A la dernière
réunion du comité de la société des gens
de lettres, M. Goffic, président, rendit

campte de sa mission en Argentine et'en
Uruguay avec Mgr Baudrillart. Sur la pro-
position do comité,sont nommés membres
d 'honneur de la Société, d'illustres repré-
tants de la littérature américaine : Mgr
tfrancesôhi, M. Léopold Luzons, le doc-
tenr Rojas, M. Paul Agroussac et M.
Zarilla San Martin.

Prière à nos correspondants de

n'écrire que sur un seul côté de ta

a mille.

Cette réglementation n'a rien
d'original. Tous les Etats à mon-
naie dépréciée ont, à toute époque,
pris des mesures analogues qui,
d'ailleurs, n'ont jamais manqué de
se montrer totalement inefficaces.
On l'a vu, en France, à l'époque

des assignats. Cependant, les sanc-
tions étaient draconiennes et la
fraude moins facile et moins ten-
tante ; car la majorité de la popu-
lation vivait de la terre et près de
la terre, et elle souffrait moins de
dépréciation monétaire qu'en- souf-
frent les sociétés modernes avec
leurs rouages si complexes.
De même que les prohibitions

provoquent automatiquement \a
fraude, de même laniaise mon-
naie incite ^cS détenteurs à i'écilan«

'

^er Côntre de la meilleure. C'est
humain, et il n'est pas de loi ni de
police qui puissent lutter efficace-
ment contre les intérêts pécuniai-
res coalisés de tout un peuple

Le ministre! qu'affole le ratatinement continuBerlin, 18. T.H.R.
l'intérieur prussien chargea le!de ce qu'il possède.

La confiance ne Se décrète pas.
Le gouvernement allemand veut
redonner de la valeur au mark, ce
n'est pas aux spéculateurs qu'il doit
s'en prendre, mais à la cause même
de la spéculation, c'est-â-dire à sa

ministre des affaires étrangères de
démarches à Paris en vue d'obte-
nir la consultation populaire de
Memeh

Paris, 18. T. H. R.-—Selon le
Journal, le nommé Gbendorf com-
paraissait hier aux assises de Ber-
lin accusé de l'assassinat de sa

maîtresse. L'inculpé avoua lemeur-
tre et le dépeçage du cadavre, en!
ajoutant qu'il mangea certaines
parties et qu'il enterra le reste. La
cour décida de mettre Obendorf
en observation temporaire dans
une clinique.

propre politique monétaire.—R. D.
-Ll 1

Nouvelles de Roumanie
Bucarest, 18. T.H.R.—Le journal

Epoca, sous le titre « Artisans de
la Victoire », publie que les accla-
mations enthousiastes de la popu-
lation s'adressèrent, eu grande par-
tie, à la délégation française, spé-
ciaiement à l'illustre maréchal
Foch et au général Berthelot, vieil
ami de la Roumanie, et dont la
figure est si populaire dans tout le
pays.
— Le duc d'York partira aujour-

d'hui. Jeudi, le maréchal Foch re-
mettra la Croix de Guerre fran-
çaise à la ville de Jiurju.
— Toute la presse publie des ar-

ticles faisant l'éloge du maréchal
Foch et du général Berthelot, re-
raerciant la France, la grande al-
liée dont l'aide efficace et géné-
reuse ne se démentit pas pendant
les heures tragiques que traversa
la Roumanie.

Armée et marina
J'avais compris dès le débat que l'or-

gaaisation et le développement le plus
parfait possible de nos moyens techni-

ques étaient pour l'armée une aide indis-

pensable, capable d'épargner on sang

précieux. Partout j'ai donc travaillé a

perfectionner nos équipements et j'ai mis
la machinerie au service de la troape 5

L'artillerie lourde a êtô îa première des

cféatldhs nouvelles. En son temps, elle a

dù vaincre une forte opposition et, chose

étonnante, cette opposition §9 raâRifos*
tait partienlièremèftt ôbe'é les artilleurs.
Ccst pour môi nnè grande satisfaction
d'avoir pu néanmoins l'Organiser, p'est
elle qui a permis Ibtiteb les opérations
de grande envergure. Nos adversaires
ont mis longtemps à rattraper l'aVancë
que nous avions prise danà ce domâinë.
Il faut mhbtiOfthef' s.tissi ia mitrailleuse.

Apr1^ deS débuts modestes, c'est t lie qui
esc devenue la grande force de l'infante-

rie, dont elle augmenté considérablement
lu puissance. Le remplaëôméiàt dii flisil

par la hiitrâilléUSe a accru l'intensité du

feu en diminuant d'autant les pertes en

hommes.
L'ado,)tion des cuisines roulantes ent

également sou importance. Pour la pre«
miêre fois j'avate eu l'obSaSibil de vijif
fonctibhhbr ceS cuisines pendant le ma-

nœuvres de l'armée russe. Elles ont con-

tribué énormément à maintenir la force
combative de l'armée en permettant de

donner aux soldats une nourriture frai-

che, saine et abondante.
Certes, tout effort humain demeure in-

complet Toutefois, on peu! dire, saûs

exagérer, que l'armée allemande qui paftifc
en campigne en 1914, était un instru-
ment qui n'àVait рай sen pareil

La flotte de guerre

Si, en montant sur le trône, j'avais
trouvé l'armée allemande tellement bien

Conditionnée qu'il suffisait en sôramê de

la développer suivant les principes exis-

tafitS} la tharinei au hhntrgffe, h'existait
guère qu'à l'état d'embryon.
L'amiral Hollmann, secrétaire d'Etat,

fit toutes les tentatives imaginables pour
amener le Reichsta? récalcitrant à ren-

forcer peu à peu, mais systématiquement,
là puissance navale allemande. Tous ses

efforts furent vains, Sùriônc 'îteft te

député Richter les fit échouer au moyen
de plaisanteries faciles et parce que les

libéraux de gauche, fascinés par cet es-

prit» s'obstinèrent dans leur incompré-
hension. fiolimann iïie pria SlBrs c!e £î(?ur»
voir à son remplacement. J'acqueiesçai
avec an serrement de çoeur, car cet

homme simple et droit, fils d'ans bonne

famille de la vraie bourgeoisie de Berlin,
urétàtè dbvfeha fiai* s№ caractère
loyal, son seniimenrSu devoî? et soû dé-

vouement. Quand je l'eus apprécié à sa

jnste valeur, les relations que j'intretins j
avfeê lui Киг£гепУс1е nombreuses années)
ôt fié pHfent fin qu'à sâ mort, ibHtenitè
snbùement. Souvent j'ai rendu visite chez
lui à ce compagnon fidèle, à ce Berlinois

dont l'esprit caustique était prestigieux.
Je me suis rencontré dans sa maison

ayee le comité de sa « Deutsche Orient
'

Geseiischaft J SouVeht àiisSi, il est Venu
chez mots avec quelques intimes et il a

été, dans mes voyages, on compagnon
infiniment apprécie. Il fut un de mes anus

les plus chers. Il est demeuré toujoms
l 'homme désintéressé qui ne demandait

rien pour lui-même. Heureuse la ville qui
dohne lé jour à de tels fils ! Je garde un

souvenir reconnaissant a cet ami éprouvé.
L'amiral Tripiiz fut le snccesseur

d'Holimann. Dès les premiers discours

qu'il prononça à propos de la loi ва-

vale, il comprit comme moi, à l'attitude

du Reichstag, que la construction de la

flotte ne pourrait jamais être assurée si

l'on ne changeait pas ds méthode. Ainsi

que j'ai signalé, l'opposition était iné-

doctible. Le ton d-s débats, conduits par

Richter, était indigne d'un sujet aussi

grave.
.,. Au début de mon règne, c'est à

peine si soixante à quatre-vingts cadets

entraient annuellement à l'école navale.

Pendant les dernière années qui précédé-
rent la guerre, c'est par centaines qu'ils
demandaient à y être admis.

Néanmoins, douze années prscienses
avaient été perdues du-fait de i'hostilité
do Reicb-it3g Edes n'ont pas pu être

rattrapées, car une flotte, bien moins en-

core qu'une armée, ne saurait être créée

en un tour demain.
Le but vers lequel il fallait tendre était,

en somme, contenu tout entier dans le

passage de la loi nevale qui traite de la

«peur du risque». Autrement dit, la flotte
de l'adversaire, si fort fût-il, devrait ré-

fléchir avant de chercher noise a la flotte

allemande. Elle devait être retenue par
la crainte des lourdes pertes qn elle pour-
subir durant la bataille, pertes qui ooui -

raient l'affaib'ir au point de n'être plus
apte à d'autres tâches. Au moment du

Skager-Rack, la «peur du risque» s'est

affirmée de façon magistrale.
L'ennemi, malgré sa supériorité for-

roidable, n'a pas osé engager une secoo-

de bataille. Trafalgar avait déjà pâli- Ses

lauriers ne devaient par èire ternis da-

vantage Comme base d'évaluation pour
la loi navale, nous avons pris le nombre

des unités existantes — il s'agissait sur-
tout alors de « vaisseaux de ligne » —

bien que, exception faite pour les quatre
enitée du tvp8 Brandebourg , ces vais-

L'AGONIE DES AIGLES
OR, l'Aigle , un soir, planait aux ventes éternelles

Lorsqu'un grand coup de vent lui cassa les deux ailes

Tous alors sur son nid fondirent pleins de joie
Chacun selon ses dents se partage sa proie

L'Angleterre prit l'Aigle
Et l'Autriche l'Aiglon

V. Hugo

Le grand artiste SEVERIN MARS, dont on apprécie fort le

talent et la grande valeur, depuis qu'il n'est plus, gilhotietté 16

rôle de l'EMPEREUR, il est merveilleux de puissance fct dé

tristesse.... DESJARDINS, de la Comédie Française, le seconuC

admirablement Mile GABY MORLAY, si bien connue, se

montre simplement exquise daas Lise Gharmey, elle est coquette,
elle est amoureuse, elle rit, elle pleure déchirée de remords. Et

tout cela est parfait.
Le tableau ou l 'EMPEREUR vient dire adieu à ses gro-

guards est déchirant, cinq cents hommes sont alignés, l'arme

au pied... *.
Lundi prochain aj Octobre cé film incomparable

aerd programmé au

N E M A ETOILE #

ECHOS
ET NOUVELLES

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

L'Union générale de bienfaisaacé
ménienne avait décidé, comme on le

Un procès 8en&0Îl$rmef
On lit dans le Vakit :
Le tribunal de commerce de Constan-

tinôjeîé occupé récemment d'un

procès intenté pof le président Ée la cqr-

poration des bouchers fdris Hifzi efiendi.
Il s'agit d'une affaire de 26 Ô00 livres,

fliféi effendi avait assuré une dépendance
en bois de s<30 actlMn à vapear de

moussai pour 25.00$ livres turques à îasait, de transférer à Constantinople ses

orphelinats de Jérusalem et de Beyrouth '

Qje d'assurances amôritfhlfle Brown Wells
et elle avait même loué dans ce but un

( ^ Qje> Galata Gnmushlu han eî pendant
immeuble à âctîtàri. \ longtemps 1! continua à payer les с

Le Joghovourti Tzaïn appfeDû du !S8 \ fa ya jear fmâ (e ШОа1ш s'élevait &
raison des derniers événements la réali- j 150.ÔOÔ L«qs. il y a deux ans cette' p«'o-
sation de ce projet a été abandonnée, et j prjété brû!a c0ffipiêtémefi't. IHfzi idnsa
qu'on étudie a -tuellement un antre s

>
adressa à la Compagnie, des бег-

moyen pour assorer le transfert de ces tificats exigés de la part de Ш

Orphelinats
— On informe de Téhéran âtl joaffifil

Joghovourti fzain que grâce à l'intervefi-
tion et aux démarches faites par M. Léon

Sark issian, représentant de î'Arftiéhiè
soviétique dans ladite ville, les déportés
arméniens afi ûothbrQ de 2,800, se trou-

vant en Mésopotamie, pourrôut ce rendre

en Arménie en passant par la Perse.
Le Patriarcat arménien n'en sait en-

core rmn à ce sujet
—Mgr Stépannos,vicaire patriarcal d'Is-

rùidt, étant remis de son indisposition,
a eu avant hier avec le Patriarche armé-

hiieo &n entretien au cours duquel
il a exprimé I& désîf d'aller rejoindre ses

ont repris de noaveae teouailles qui
ch8min de l'émigration.

COMMUNAUTÉ ISRAELITE
.пил. -mi.

Le côiiïfiê d® î?. Mishné-Torah nous

prie d'annoncer que l tUuvr^ de nourri-

tare aux élëvôs indigents de l'école eom-

mnnale de garçons de Galaia a гесот*

htSû# à fonctionner depuis Inndi, joBr
de la rentrée dès8lâf*see< ■

».

D se permet à cette occasion êe faire

appel aux sentiments généreux dès aitiîs
de l'œuvre en vue de lui alléger la

charffd écrasante de pourvoir à la subsis

tance quotiiiienhe d* plus de 300 petits
déshérités du sort.

11 ne doute pas que dans ses joies
comme dans ses peines, le public se sou-

Viendra da ia Michné-Torah.

Les prix Morgenthaii
M. Morgentau, ex-ambassadeur des

Kcats-Unis aConstantinople,avait offert dif-
ferents prix en espèces po«r ê»г i attribués

à celles des élèves de l'école américaine

des jeunes filles, qui auraient écrit les

meilleures thèses sur le sujet suivant :

« La nation arménienne et les peuples
du Proche Orient. »

rontie des villages environnants р<?Ф eçH

^gaisser te montant stipulé. Mais la Cd№~
pâgaiê proposa à Hifzi un arrangeme?î£
à l'amiable moyennant le versement de

la moitié de la somme assnrée soit Ltqs.
12.50£, pû'is cette offre fit réduite^ en-

core davan'sgs et l'assuré refusa.
En dépit de se5 protestations, la Com-

pâjfnie refusa d® paye* C 'est ainsi qo«
l'Hïaire e^t veDue par devabt les tribunaux
A la citation cîff tribunal la Compagnie
répondit qu'elle n'étaîî pas obligée d© s©

présenter. Toutes les Socîévés anonymes

étrangères ont été établies ef? Turquie й

la condition qu'elles se soumette#* авж

tribunaux ottomans. En outre le contra»

et les statuts de la Société contienne#»
des clauses où il est dit qae tout diffê-
rend entre tes c'ients et la Société tiLoit
être réglé par les tribunaux turcs. Sd*'

l'exigence dn demandeur le procès сош-
mença et l'on donna lecture da contrat et

du règlement après avoir examiné les

documents du procès. 1e tribunal s'est

déclaré compétent pour poursuivre V'af-

fairû.

L' « Jonian Bank »

A partir du 13 prt., les bureaux de

Г < ionian Bank < soH»t ouverts tous les

vendredis jusqu'à midi.

Arrivées
Par le bateau Graz da Lloyd Trie&tino,

desservant ia ligne de luxe Trieste-Gons-
eantmople sont arrivés :

M. le comm. Tripepi Diego et fa-

mille, S. E. Elio Hiohi, ambassadeur r u

Japon, M. le comm. Casetti Guglielmo»
Mme Aslan Fortuuata, M le lieut. de

Renzi Fiore, M, Morishina, secrétaire d'am

bassade, famille Levis Heek, M. Sntton,
M. Basile Yaloneff, M. Nicolas Turajeff,
M. L. Balabanoff, M. Nicolas Tnnisky,
M. N. Leventi, M. P. Pétridès, M. GoffarS
Franz, M. Elie Dévidas, M. J. Hassid.

| M. Garry Boyde, M. Joseph W. Cooper,
M. Samuel E. Cooper, M. E. Modiano. M.

Le deuxième prix de 200 dollars a été f Giacsomp Uziei, M. Calderon Elia, Mme

accordé à Mile Telma Gibbs, elève Hn ï Mary W. Ovven, General Marden, M. fit

High Scôol à Burb s k, pour son travail j одте Carmelini, M. Ampellio Meneghini,
| Mme Rabinovitch, M. Nolfi С , M. le Dr

[ Francesco Radogna, M. Adolf Kelle, M.

Giacobbe Misrahi, M. Kato, M. A. Vas-

intitulé « La nation martyre. »

P.T.T.
La direction générale des Postes, Télé-

graphes et Téléphonés avise que le pu-
blic pourra se procurer dans les diffé-

rent.- bureaux de poste des timbrés, dont
l'nmpîoi est facultatif de 2 l|2et 5 ptrs.
émis an profit des nécessiteux de ia

guerre.
Le prix du paîn

La prifacture de la ville fait savoir

qu'en raison de la hausse do prix de iâ

farine le pain de Ire qualité sera ven-

du a partir d'aujouid hui avec une aog-
mentation de 20 paras soit 12 pstr. Le

pain de 2me qualité à 10 ptrs et demie.
Les frangeoiles se vendront toujours à

16.50 ptrs le k'ios»

Les abus constailtmiens

Athènes. 18. T.Il R. — On annonce la

découverte d'abus sérieux commis, tous

le régime eonstantinien, par le ministère
des affaires étrangères. • Alors que la lïé-

sorerie manquait d'agent pour payer le

traitement des soldats et officiers des i

troupes de Micrasie, des dizaines de mil- •

■ lions étaient gaspillés dan» an but de pre- j
|pagande con^taminienne à l'étranger

seaux ne fusseut plus guère qne de la

vieille ferraille.
La loi nouvelle a été considérée par |

beaucoup de piofanes, qui jugeaient d'à- j
pzèste nombre, comme pouvant secroî- )
tre considérablement notre flotte. Simple [

apparence ! Ce qu'on appelait la flotte
n'en était certainement plus une. Сот- \
me Hoffmann l'a dit au moment de son

départ, elle se mourait lentement de fai-
blesse séniteпоя bateanx étaient peu à

peu les plas vieux de ton ce l'Europe !

lan, M. Pinkney Waring, M. Michel Ba-

relier, M. Jean Vassoglou, M. A. Spiliadèe,
M. Georges Palsopoulos, M. S. Savas, M.
Vasil Tavanioty, etc., etc.

♦

.A»
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L'Opéra Italien
C'est ce soir que la troupe Italienne

d'Opéra réunie en co-opèrafive des ar-
tistes et musiciens reprendront le» re-

présentations au Théâtre des Variétés
dans l'ordre snivant :

Ce soir à 9 h 1[2 La Traviata la belle
partition de Verdi.
Demain samedi 7ssca
Dimanche en matinée à 3 h. et avec le

concours de Mme De Ribas Mme But-
terflg.
Dimauche soirée La Bohème.
Location au Tîrâ ra de. Variétés.
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La Bourse
Renseignements

Durais pai ia Maison de Banqts?
PSALTY FRERES

57 Galaia,Mehmed Ali pacha han 53
Téléphone Péra 2109

Cturs des fends et valeurs
1S octobre 1922

QOUflS PfcS MONNAIES
№

OHettisne
Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
tjbi Roumains
Marks
Couronnes Autrichienne
Levas
COURS DES CHANGES

New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
Athènes
Berlin
Yienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam
Prague

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 oio Ltq.
Lots Tores »

Intérieur б oto »

AnetoHe I & il 4 1(2 olo »

> III »

feaox de Scntari б o(o »

Port Haïdar Pacha 5 oio »

Qnais de Consiplô 4 0(0 »

Tunnel б 0(0 »

Tramways б ojo »

Electricité б ojo »

ACTION S

Anatolie 60 0(0 Ltq,
Assur.Génér.de Consiplo »

Balia-Karaidin »

Banq. Imp.Ottomane »

Brasser.Réuniesfactions) »

« « (Bons) »

Cimente Rénnis »

Dercos (Eaux de) »

Droguerie Centrale »

Héraclée »

Kassandra Ordinaire »

« Privil. »

Minoterie l'Union *

Régie des Tabacs »

Tramways t

s Jouissance »

l
729,—
зев;—
754|
272
151
77
169
11
1

22

68
1
1
8

13

1630

20
1

17

loi
12
22
11
9

20
4
4
4

13

12
50

25

75
; 6
85
1S
90

50
25
56
5©

80
50
10
50

30
20

50

Ы-
32 -

19 75

ÎÔ

26
9

50

La chute du mark

^Berlin, 18. T.H.R.— Le gouvernement
bavarois -remit au gouvernement d'em-
pire un mémoire proposant des mesnres

destinées an relèvement du ms'k-.
— L'Allemand Crispsin parlant an cofi-

$rès socialistes viennois. déçlîtra que la

«chute dn mark n'est nullement causée

par les réparations, l'Allemagne ayant
«obtenu toutes les facilités de paiements
ruais A ce qne les capital stes et les finan-

«cior allemands sabotent la politique de

rapprochement dans le but d'amener la

banqueroute de l'Allemagne.

Situation générale du marche
L'heureuse conclusion des pourparlers

de Uoodania a provoqué une sensible dé-

freaVe ramenant les esprits vers plus d'up-
br.iisme.

La note dominante (iftDs les milieux

économiques de Stamboul est, dit 1 In-

formation d 'Orient , la crainte d'entamer
des transactions que la situation ne per»
mettrait pas de poursuivre. Les tUémeots

®ra<cs et arméniens s'efforcent de liquider
tes marchundisee donc ils sont posses-

senrs, et bon «ombre d'entre tux s'em-

pressent de réaliser dans des conditions
fort désavantageuses, pour pouvoir quit*
ter Constantinople au plutôt.

Les marchandises d'Europe traînent
dans les entrepôts, les documents s'accu-

cr.Qlent dans les banques, les effets sont

Iprotestés* en on mot tout est suspendu
comme aux premiers jours d'une gnerre

générale.
Ces craintes étaient, on le volt, très

■exagérées et le règlement définitif de la

question d'Orient, auquel les puissances
vont consacrer toas leurs efforts, ramè-

nera, souhaitons-le, le calme nécessaire

an normal développement des affaires.

Certes le marché oriental est plus que
tout autre nerveux et influençable à

l'fextréme. Le mélange de races et la

diversité des intérêts y ciée une atmos-

phére pins fiévreuse et plus délicate qne

«'importe quelle place étrangère. La pa-

nique qui s'empare parfois d'un de ses

éléments trouve à Constantinople un ter-

rain merveilleusement propice à son dé-

fceioppemeut. Dépourvue de tout organe

régulateur officiel, dans lequel les brnits

©t nouvelles diverses viendraient se noyer
A la source des nouvelles sûres, et de

cours bien é'ab'is, les plus invraisem-

blables canards s'abattent sur les bouti-

ques, troublent la pensée de leurs occu-

pant déjà iuqcmts, détruisent la con-

fiance et découragent les meilleures vo-

iontés.
C'est dans cet état d'esprit regrettable,

qu'il faut rllerrhT les raisons d'une

•crise économique sans précédent, et dont
le caractère impressionne une tentative
de reprise.

Une des conséquences immédiate de
cet état de choses s'annonce déjà par
l'élévation du prix de certaines denrées
de première nécessité. Dans la compar-
timent des coloniaux par exemple, les

importateurs ont suspendu leurs comman-
fiés, las flottants ont été en partie dé-
tournés ai vendus sur d'antres places.
Las conditions partiCQiièrement pénibles

DERNIEK
. «ДО i

La réorganisation do i armée

5 HEURE
ьыая

Bruxelles, 18. T. H R. — Un im-
portant conseil de cabinet consacré
à l'examen du projet de réorgani-
sation de l'armée eut lieu. La
séance se prolongea jusqu'à minuit.
La discussion fut assez vive sur-
tout concernant la question du re-

crutement régional. Le nouveau

projet sera incessamment soumis
à la Chambre.

Démenti russe
Paris, 18. T.H.R.—Les autorités

russes démentent la nouvelle de la
démission de M. Krassine.

En Irlande
Londres, 18. T.H.R. — Le Daily

Telegraph signale une fusillade a

Dubiia. Aucun train n'entra dans
la ville par suite de la grève des
railways.

Déclarationl do ÎW. dâ2?u

Paris, 18. T H.R. — M. Barthriii
confirma au Figaro , mercredi, que
le plan français sera strictement
limité aux questions du ressort de
la Commission des réparations. H

ajouta qu'il n'empiéterait pas sur

le programme de la conférence de
Bruxelles, qu'il ne ferait rien pou-
vant compromettre le succès de
ses délibérations.
Interrogé par le Figaro, M. Lou-

cheur déclara qu'il est absolument
impossible d'aborder !e problème
des réparations sans une stabilisa-
tioa préalable du mark.

TRAVERS LA VILLE ЕГ LE MONDE

- La vie drôle
et la vie triste

Le mouvement du port

Cassim Pacha
~'iccape longuement

On com-

norte

, -'me de
le

La pre.-Sê turque
du crime cb Cassim Pacha,
prend aisément l'intérêt qu'elle y
étant donné que le mobiles dn
crime, ainsi que nous le disions hier, est
politique. Voici quelques renseignements
complémentaires h ce sujet :

Trois personnes qui sortirent snr le
palier de leur porte aax cris poussés par
ta victime, déclarent avoir aperçu dans
la rue, du côté d où paraissaient venir

f les appels au secours les nommés Halil et

\ H l'ïiar respectivement beau-frere et ca-

l maradô du tué. Le gardien de nuit qui
faisait en ce moment sa ronde coofirma
également ces déclarations. La police a

donc jugé nécessaire d'arrêter les préve-
nus. Ils déclarèrent tous deux qu'ils
étaient en ce moment en train de se

rendre chezenx, et qne malgré qu'ils
aient entendu des cris il ne s'en préoc-
cupêrent pas autrement. L'enquête dé-
montra cependant qu'à l'endroit où on

les avait aperçus il était impossible d'en-
tendre les cris et qne conséquemment les

prévenus mentaient. Chose plus grave :

Halil fit cette nuit là un grand détour
pour rentrer chez lai maigré qu'un che-
min droit et court menât à sa maison ;
de plus le chemin qu'il suivit est plein
de bone et malaisément praticable même
en plein jour. Aux observations en ce

sens qnt lui furent faites, Halil ne répon-
dit rien. La femme de Halil qui est la
soeur de la victime, interrogée à son

tonr répondit que son mari rentra

Les ports soviétiques
? Malgré l'activité s'gariëe, les transac-
! lions deviennent difficiles, vu l'attitude
\ des autorités soviétiques relativement à
i la réception des marchandises et ans

j conditions de paiement actuellement pra-
\ tiquées.

Le bruit s'est répandu snr notre place
tonnes de blé russe emma-

le port de Novorossisk,
Il est dif-

°00
qoe îï?.w

-^•têes.
gaeloées dan»
sont prêtes à ètm
ficile de prêter foi à une p*.

reille гай)епг >

alors que la famine règne eiLV '.®U1S
régions do la Russie. D'aucuns pfwen "

dent que c'est une manœuvre teadas»
cieuse dans le but d'inspirer confiafice
aux négociants européens et américains'.
La récolte ayant été abondante dans la
Rnssie méridionale, il se pourrait toute-
fois que, vu la presque impossibilité de

transporter ce blé dans le Nord, l'on sef
résigne à l'exporter.

NAVIGATION NATIONALE
DE GRÈCE

Agence Générale de Constantinople

Nouvelle ligne bi-mënsuelle
entre Constantinople, Le Pirée,

Naples et Marseille
Le transatlantique PATMI& arri-

vant en notre port le 9(22 octobre (di-
manche) partira des Quais de Galata le
11(24 crt. (mardi) à 3 heures p.m. direc-
tement pour

Le Pirée - Kaples - Marseille
Pour tons renseignements s'adresser à

nnp | la Compagnie de Navigation Nationale de
fi AnnLrê» TT^ ~ -i

LLOYD TRIESTINO
Le bateau ЕЕОРОЕ1Я partira sa-

medi 21 crt. à 5 h. p. m. (Ligne de
laxe) (voie Canal deCcrmthe) pour Pifée,
Gorfou, Brindisi, Venise et Тгт*Че«
Le batean GMAZ partira jnafdi

24 crt. à 10 h. a. m. pour Iné-
boli, Samsoun, Ordou, Kérassunde, l'JÉ*
bizonde et Batoum.

as i'.W'l'K

de Smyine, de Brousse et de Moodania,
ont fait absorber une grosse quantité de
produits, et si ou ne déclenche rapide-
ment la confiance pour que de nouvelles
Opérations scient entamées, les riz, le
sucre, la farine, etc., subiront bientôt le
contre coup de ce malaise.
Tout porte à croire an surplus, que le

premier moment d'affolement passé> le
commerce de la capitale se reàalsira des
qualités de maîtrise et d'allant, qui sont
ses indispensables auxiliaires dans les
périodes florissantes eomma dans les me-

ments de grand émoi»

le Banco di Rcma
On mande de Siii y rue que le Bsnco di

Roma a réouvert ses guichets.
Les tissus du coton

Les affaires en tissas ont été limitées
à quelques spécialités ponr l'es marchés
orientaux et pour la consommation de
notre pays, sans toutefois être de grande
importance. Une demande modérée pour
le continent continue, mais tiès peu d'or-
dresen résultent.
Tous les marchés donnent l'impression

d'être encombiés à on certain degré de
marchandises onéreuses qai restent en-

core à étie liquidées, mais cette consi-
dération n'est pas un obstacle aussi sé-
rieux que celui provenant de la situation
politique, qui sans doate est la caase

principale de l'arrêt presque complet des
affaires.

Les cotons filés
Dspuis quelque temps les affaires ont

été presque nulles et il n'y a aucun pro-
grès à signaler. It n'est pas nécessaire
de discuter en détail les obstacles qui en-
travent les affaires actuellement, mais il
suffira de dire que la erise an Proche-
Orienta presque fait arrêter les affaires
aa Levant, en Egypte etc. et a égale-
ment eu un effet adverse sur les affaires
avec Indes.

Le» prix montrent tiès peu de ehan-
gement depuis une quinzaine de jours,
mais ponr livraison rapide il est toujours
possible d'obtenir des concessions.
Les filés Junel restent également près-

que inchangés et les affaires dans ces

genres sont extrêmement calmes.
LeXoton Disponible Amérique se cote

12 al contre 13.28 dans notre dernier
rapport.
L'argent se cote 35 1(2 ad.
TAUX EN BANQUE : 3 0(0.

Les finances autrichiennes
Vienne, 18. T.H.R. — Plusieurs délé-

gués du comité des finances de la S.D N.
dont le représentant français, M. Avenel.
sont arrivés à Vienne ponr élaborer en

collaboration avec la gouvernement an-
trichrên le pian pour l'assainissement des
finances autrichiennes &uiyant la récente
décision de la S. D. N.

ванревдеш ре Turquie
FONDÉE EN

€fcpîtAL«. Lete. i.QQQJQQ
âiégfe Séhtrai à œfcSTANtlNQPLS
GALATA Union Han, Eue Yoivvda

Téïéph Péra ЗОЮ-ШВ fqaatit lignes;
âncctiréâle de STAMBOUL

. pïAÉÈUUL, ЩМаутЩщ
f9M dk Èkf'ëda ÇëBtrat dûs P'ésle »

Téléph, St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE РШЛ

Rue Cabrislan,
en face dn Pêra-Palace Hôtel

TèlgpfeRS Péfâ Ш

Lîâ Quais, Smyffle
AGENCE DE PANDIF.MA
Grand'Ruc de la Municipalité

'

m ù&rmo. %, <j. a
Lâ tetSfc fôâtaôfiaie àb fUlrqâie, £t»

s'occupe d© toutes les opérations de ban-
que, agit en étroite coopération avec la
Britisb Trade Corporation (gociétë pfivi>
îégiée ôftglMê},
Ses burt-гпх de GALATA et FERA met-

tent en locatioa à des conditions avanta-
geuses des safes perfectionnés, d© di-
verses «dimensions, installés dans une
harr.brо forte

A via
L'administration de la Dette Publique

Ittomane informe les intéressés que, con-
formément aux dispositions de l'Art. 2
du Décret-Loi publié dans le Takvihi-
Vekai du 6 Juillet 1922, No 4509 ;

с Les actes, écrits et avis créés avant
la mise en vigaeur du dit Décret-Loi et
qui seraient en contravention avec la
Loi snr le Timbre seront, s'ils sorit pré-
senfés aux agences de la D.P.O dans nn

I délai de six mois à partir de la mise en

vigaenr dn dit Décret, soumis à la seule
perception des droits do timbre exigibles
d'apiès les dispositions en vigaeur à
l'époque où ce droit était dû »

< Ce droit sera acquitté par celui qui
fait cette présentation, sanf recours à la
personne qni est légalement débitrice.»
t Passé ce délai, les porteurs des

actes, écrits et avis ci-dessus éâoneés,
seront passibles des droits et amendes
édictés par le présent Décret.»

Ce délai devant partir du 6 Août 1922,
les intéressés pourront présenter, de
cette date an 5 Février 1923, les actes
à régulariser au Bureau du Timb e à Ga-
lata où les formalités seront remp'ie.
dans les conditions ci-dessus spécifiées?

Ш1ШТГ
die Anonyened'Assurunva

au Pirée
Assurances contr« les risque»
d'incendie et contre le^ risques
de Transferts marines

en tous genre»

Agent© généraux à Constunïiaopia
Etienne jgicaliatti et FUs

Minerva Han No 31, 32, 36.
Téléphone Péra 94?

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

dsmi h©ure environ après qu'elle eût en-
tendu les cris et qu'il tenait un revolver
à la main. Elle lui demanda ce qni s'était
passé. ••.

— Gela nons est bien égal, répondit
le mari, demain nous l'apprendront par
les journaux. ,

Les recherches opérées dans la mai-

son mirent à découvert le revolver, dont

parlait la dame et un grand coutelas. On
découvrit de même des pièces établissant
qo© Hal l était un membre actif de la
section de Cassim Pacha du parti Entente
Libérale et qu'il eut à plusieurs reprises
des discussions politiques avec son beau-
frère discussions qni dégénéraient, sou-

vent en disputes» La tension entre eux

devifit ерботе plus grande lorsqu'à la suite
des victoires anatolisnnes, la victime pa-
voisa la maison qu'il habitait et que Halil

enleva les drapeaux. Ut dossier des m-

terrogatotôs & été remis au i°g3 d ins *

troCtidfi»

Vol
bas inconhiis se sont Introduits, la nuit

d'hier, dans la maison sise à Yéni Ma-
halé de la dame Médiha et lui volèrent
fies effets d'habillements d'une valeur de
25Й liVfesj plus née montre en or.

Coups et blessures
A Tehenguelkeuy le restaurateur Lutfi

blessa d'sn coup de couteau son cama-
rade Ibrahim qui s'était permis de criti-
Hoei- le gofft d'art plat de poisson.

4-
* *

f?,Mehmed, mousse demeurant à Ьэ-
ch.ktache blessa hier d'un coup de ra-

soir nn garçon de café portant le mè ne
nom.

«
« *

Un porthfaix ayant tenté de calme)'!
deux poivrotl qui se Battàiefit fetjut de
l'un d'eux, un certain Mehmed nhj
coup de canif qui le mit en mauvais
état.

Ur. drame oriental à Parie

M. Dimitri Papaaoglon, qni, le 9 sep-
tembre 1921, blessa mortellement d'an
coup de revolver M. Joseph Kermifla, H-
quidateur des stocks américains, a com-

paru Ja semaine dernière devant la coui
d'assises de la Seine.

Papszoglou était en pourparlers, pai
l'intermédiaire de M Oskinar. couriiei,
avec M. Rossignol, gendre et associé de
M Kermina, pour la vent© d un lot de
20.000 tricots de laine. L'affaire était ar-
rivée à son point délie- t i il s'agissait de
se mettre d'aedord sur les termes du boa
de commande et de fait e agréer parle
vendeur les conditions de l'acheteur, se

rapportant à l'état de la marchandise.
Après avoir tenté, les jours précédents,
de résoudre la question par plusieuis
projets successifs de bons de commande,
M Rossignol alla en référer, le 9 septem-
bre à M. Kermina. Le liquidateur des
stocks, en raison des d fficultés soulevées
décida de ne pas donner suite aux pour-
parlers.
Papazoglou venait d'appremire ceito

nouvelle lorsqu'il vit sortir de son ba-
reau M. Kermina qui causait avec Son
gendra H s'approcha du groupe et tenta
très poliment, dit-il, défaire revenir M.
Kermina sur sa décision. Celui-ci mit fin
à l'entretien en disant : с Vous n'aurez
pas la marchandise. Fichez-moi la paix,
et il s'éloigna. Pep&zogloa le suivit quel-
ques pas et l'abattit d'nn coup de revob

vgr. Le blessé mourut le lendemain à

| l'hôpital Lariboisièrô.
A quel mobile avait obéi ie meurtrier ?

Déception de perdre une commission,
vengence ?

— J'ai vu rouge, affirme Papazoglou,
devant le dédain de M. Kermina. Pour-
quoi ai-je saisi dans ma main le revolver
que je portais dans ma poche, quelque-
fois, quand j'allais en banlieue, je n'en
sais rien.

Papazoglou, qni est âgé de cinquante-
six ans, est au homme calme à l'ordi-
nair®. 11 a fait des études de médecine à
Lyon,'il a suivi divers cours à la Faculté
des sciences. Il a pris part à la guerre
gréqo-turque dans l'armée grecqne et à

Grèce, Galata, Arabian Han, 1er étage,
tél. Péra 3240-1 et aux sous-agences,
Galata, sur les quais Phaliro han, No 2,
et à la Banque d'Athènes à Péra.

Avis
II est porté à la connaissance

des M.M. les détenteurs des con-

□aissements par vapeur Megalî
Hellas que leurs marchandises ont
été transbordées au PIRËE à bord
du vapeur Zion qui est arrivé au-

jourd'hui en notre port.
Conséquement les intéressés sont

priés de se présenter à temps, à
nos bureaux pour prendre livrai-
son de leurs marchandises.

Consiple, le 19 Oct. 1922.

Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce

Agence générale de Gonstantinople
Arabian Han, Galata

Le bateau CAMPinOGLIOpuTtiv*
samedi 2S crt. à 5 h. p.m, ponr Smyrne,
Pihodes, Adalia, Limassol, Larnaca, Mer-
sine, Alexandrelte, Tripoli, Beyrouth,
Caifa, Jaffa, Port-Saïd, Alexandrie, Can-
die, Ilettimo, Canée, Fatras, Brindisi,
Venise et Triesto.

bateau MEMO partira same-

<Ji 2i> oct - à 4 h. p.m. (Ligne de luxe)
(V<qe C^mal de Gorintha) ponr Pirée„
Corf'oN/ Brêndisi, Venise et Trieste.

Le bate.^ PAJLACMY partira di-
manche 29 (£*• à & h - P-m - Ponr Bonrg&i,
Varna, Constant2®? Soulina, Galatz (A
Braila.
Le bateau GAZAf'IA partira mardk

31 octobre à 4 h. p. m. pour Dardanelles,.
Salonique, Pirée, Patras, florfou, Brin.*«
disi, Bari et Trieste.
Le bateau A.VEWTINO paittea sa»

| medi 4 ï>ov. à 5 h. p*m. (ligne de laxe),
(voie canal de Corhitéie) pour Pàsèe,
Gorfou, Brindisi,Venise et Trieste.

Le bateau CELIO partira lundi в
Novembre à Ю h.a.m ligmo rapide di-
recte pour Constantza (en coincidence«
avec le train pour Bucarest) et Saiina»
Galatz et Brada.
Le bateau DALtMATIA partira

samedi 11 Novembre à 4 h. p. m. pour
Smyrne, Rhodes, Adalia, Limassol, Lar-
naca, Mersme, Alexandrette, Tripoli,
Beyrouth. Caiffa, Jai'fa, Port-Saïd, Aie-
xandrie, Candie, Rettymo, Canée, Pirée,
Patras, Brindisi, Venise et Trieste.

Pour plus amples renseignements e"a«
dresser к l'Agence général© du LLOYD*
TRIESTINO Galata, Moamhané.Téléph.
Péra 2127 ou à ses Bureaax de Z^ra^é-
ra-Palace,Hôtel) Téléphone Péra 2490» à
Stambo'd, jtfessadat Han, Télép Stam»
boal 235.

Hôpital et dispensaire de la
Société Internationale

de la Protection de l'Enfance
сhicaiji

Dirigé par le Dr VIOL!
Mardi et vendredi à 10 п. a.m.

Consultations par le «Dr Tibériua

Grand'Rue de Péra Cité de Syrie, за

Consultations pour les pauvres de à
heures après-midi.

m

la Grande6«fè dans las armées baM-1 gjjgjj,jn Jg fer Ottoman d'Anatolie
niques.
Il est Macédonien d'origifië, étant| .. . ,

ÎÉfSà Monastir. Pent-ètre faut-il chercheri
dans sa «meïrtahté macédonienne» le rao-l La direction miliiaii'ôda chemin de feir

bile de son geste metfftriey, ainsi que l'a ottoman d'Anatolie informe le public
écrit au président des assises le président ; qu'à partir de lundi 2 octobre et jusqu'à

nouvel avis, les modifications suivantes
sont portées à l'horaire des traias dô la
banlieue du 4 septembre courant :

de la ligue pour l'indépendance des pea-
pies. Le peuple macédonien a tellement

souffert, dit en substance cette lettre,
qu'il й perdu la notion de la justice. Le

désespoir ltfi donné l'habitude de s'é-

riger en justicier.
„De son côté, le docteur Ciérambaull 33 > ,es trains mixtes Nos

n'accorde à l'accusé qu'une responsabi-1 Haïdar-Pacha à Pendik et

litô atténuée.

Sont supprimés, le train

No 2 de Haidar-Pacha à

Plainte

Le nommé Hadji Ahmed a déposé hier
une plainte à la police contre un certain
Nouri qui a tiré sur lui deux baliea de

revolver.

Noyade
Un poivrot d8 Cassim pacha du nom

d'Ahmed a fait hier soir nne chute dans
la rue et s'est noyé.

Vols
Une dame habitant à l'hôtel Central à

Sirkédji a enlevé à un hôte du nom de

Cotcho, les 140 livres qu'il avait sur lui.

Mesrob effendi, de Mahmoud pacha, a

été soulagé hier par des filous d'une
somme de 585 livres.

Des immnnus enlevèrent à un pension-
naire de l'hôtel Osmanié son portefeuille
contenant 82 livres et disparurent.

*
* *

Un Américain, habitant l'hôtel Tokat-
lian, s'est vu filouter son portefeuille con-
tenant 150 livres pendant qu'il était en

admiration devant une vitrine de la
Grand Rue de Péra.

de voyageurs
Itchmê, kim.
46 et 45 de

vice-versa,
ainsi que les trains d'excursion No в et

l9 circolant les dimanches entre Haid&r-

Pacha. Panciiket inversement.
Par contre, pn train de voyageurs sous

No 4 bis, circula journellement de

Haidar-Pacha à Penujk dans l'horaire ci-

après ;

TRAIN No 4 bis

HA1DAR-PACHA-PENDJK

départ

Haidar-Pacha
Kizil-Toprak
Bifurcation
Ghieoz-Tépé
Erenkeuy

départ
10.— Sonadiô 10 22
10. 6 Bostandjik 10 25
10. 9 Maltépô 10 32
10.15 Gartal 10 41
10.18 Pendik arr. 10.48

Haidar-Pacha, le 28 septembre 1922»

La direction militaire,

IDé8irez-vous protéger vos

votre argenterie
bijoux,
vos ta-

pis et tout ce que vous

avez de précieux, contre
l'incendie et les volenrs ;

Désirez-vous vous renseigner sur les

voyages par natean oa

Chemin de fer, snr les
villes d'eau, de cura ou

de sport, de l'Earope et
de l'Orient ;

Désirez-vous voyager en Amérique et
dans la Méditerranée par
l8s colosses transatlan-
tiques de la Compagnie
de Navigation Nationale
de Grèce ;

Adressez-vous pour tons renseigne
ments à la

BANQUE D'ATHENES
Société Anonyme

AGENCE DE PERA
ïone : Péra 3041'

STEIN'S
ORIENTAL STORES Ltd
Péra Stamboul

Grands™Arrivages
des

CHAUSSURES

«A V-»»* ffT-

Inimitables
ET

Supérieures à toutes
les chaussures

Ses

WALfrêOVER
SH0E5

Are good to
look and they
ere good

as tbey look
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au?, propriâîasrsi â'aiitonobiiss,
од№, motospl iiosip, sic;
Il a été décidé de changer les camé-

roa ds toos les véhicules en еПсоШЛоо
tels que aatcmcbdss camions, «notocy-
clôttes etc. Les condition^ в remplir sont

les suivantes :

Les. propriétaires des susdits moyens
"de locomotion sont tenns ds remettre s

la municipalité une déclaration росл
changer leurs numéros. Pocr plus de
facilité les déclarations oat été imprimés
par les Municipalités. Les propriétaires
de ces véhicules pourront se présenter
aux mùnicip&iités les plus proches 00

encore au ce oie iHunscipal de Péra, sis
à Béchiktachs pour en demander une

da ces feuilles.
Cette déclaration sera remplie cou feu -

mément à la vérité et signée par le pro-,
priétau'Q du véhicule, pour îa faire léga-
User ensuite au conseil' des апшвззь do

quartier.
Il a été communiqué au dit conseil

d'avoir à remplir cette formalité sans an-

oon retard et gratis.
Les intéressés doivent demander leur

nouveau numéro dans le délai prescrit.
Les anciennes plaques n'auront' plus

de valeur à partir du 24 Octobre 1922.
Aussi les véhicules ne portent pas de

nouvelles plaques -seront considérés
comme étant sans numéros.
Lear circulation sera empêchée et les

propriétaires légalement poursuivis.

Si vous avez des affaires en |
sucres et cafés adressez-vous f

importés de la Russie par les Réfugiés Russes
GRAND CHOIX ; introuvrb'e auteurs-,

^ТЩШтР Objets d'art, d'antiquités
'

or,
• argenterie, bijoux,

fourrures russes, bronzes, porcelaine, tableaux, cristaux,
chaussures, étoffes, confection etc., etc.

Щ -Щ SUCCURSALE SPECIALE
У-}'^0^ЩЩШ de collection tus exclusives к prix d'occasion.

Tapis Orient
«""SOCIÉTÉ DE COMMERCE RUSSE »

Gracjl'rne de Péra, .53 GO, au coin de la i'ue Misk — T- !éph. Fera 8997.

bt Votre adresse f!gure-f=elle exactement dans le seul annuaire du pays : j|pц rannuaire oriental ?
'Votre firme y a-t«s!?e !a phfclklté indispensable à ses relations com» i^-лmerciàïss ? - Щ-Т

PRÉFECTURE DE LA VIUÏ|»^^
Il est oorté à la connaissance des

If EST DE VOTRE INTERET QUE GELA SOIT.
Faites dë suite le nécessaire cour FEdJfcion 1923

Téléphonez Péra 2?72 on Ecrivez 6 Rue Médressé, Galaia•

intéressés que 20,000 à 50.000 kgs.
d'orge nécessaires pour les bôtes
du service de îa voier e ее 7"ont ache-
tés par voie de marchandage,
payable au comptant,
Les intéressés sont invités à s'a-

dresser jusqu'au samedi 21 ert.
à 1 h. p. m. à l'économat de la
ville.

л

* *

Il est porté à la connaissance
des intéressés qu'une soumission
est ouverte pour la fourniture de
ia viande nécessaire pendent un

an aux hôpitaux de Hasseki-Nissa
et Djerrah-Paeha. La quantité à
livrer varie entre 70 et 100 kg.par
jour.
L'adjudication première aura

lieu Te 21 et la clôture Je 24 oc-

tobre. Les intéressés sont invités
à s'adresser à l 'économat de la
viiie.

i 1
Capital francs ' 30,000,000

aùcial a 99 Rue des Petits-Champs,
Siège de Galata : Rue Voivotla N0 27-35,
'Agence de SiamboiÛf-Baghtebé-Gapou N0 1547.
Dépôt spécial dès 'marchandises : Tahta-Calê Ko,.

Toutes
V^OB/OIBXIOeO№Wff.rWf!!£i

Iras ei« Banque
rjsarixœjzœi5~xp**-+>sï,«№>«*.

Service avantageiix роцг ia ca isse d'épargne
WÈj&eaêim-è de Safes à itaiata et à Stamboul

Basque Hollandaise
pour la Méditerranée

Siège Social x Amsterdam
Capital : H. 3ô ,f 00,(f00 dûni

versé; FL 5.100.000
Succursale

de Consîantmoplf
Rue Voivoda N0 ma

TÉL. PÉRA 212-llS
'V(*rx*ft ijîiêrstiobs de

et Demandes!
Voabz-voas

ш
mmm

da-ne des ehmné^es fortes de toute sécurité к

û^ÊÉÊÈSlkzJMÈÈàl

cc оно»

céder vos apparisrneats
et maisons mehblés 00

vides, vous auriez des bons clients,
adressez-vons < Express » Agence Im-
mobilière Péra, Rue Kn'chnk Parmsk
Càpon N0 2. Téléphone : Péra 10

(4250-4).

Banque d'Athènes
Société Anonyme

CAPITAL entièrement versé : Drms. 4S.OOObQQO
+.-Ar=&^2^ 1~уяЬ\ШЛ&-6Г

Siège Social : ATHENES
Adresse Télégraphique : « BANCATHEN >

SUCCURSALES ET AGENCES
EN GRÈCE : Agrinion, Andrinople, Argosloli, Calamata, Candie,

La Cariée, Cavalla, Chalcis, Chio, Carfoj, Janina, Larissa,
Levandia, Lemnos, Méiélin, Pairas, Le Pirée, Pgrgos, Rethy-
mno, Scdoniqae, Samos-Valhy, Samos-Carloo&ssi, Sparle,
Syrie, Tripclilza, Yolo, Xanthie, Zante.

A SMWîlAE:
EN TURQUIE : Constardinople {Galala, Stamboul et Péra).
EN EGYJPTE : Alexandrie, Le Caire, Port-Saïd.
EN ANGLETERRM;Lo'ndrts,No 82 Fericïiurch Slreet,Manchestêr
A CHYPRE : Limassol, Nicossie.

Eo Rfsiiqtxe (l'A thèiic* fait tontes les opérations de Banquetelles que : Escompte d'effets de Commerce, et de Banque, Avances sur
Titres, Marchandises, Encaissements simples et documentaires, tous les
Pays. E mission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et ctr-
cuiaires. Ouverture d'accréditifs simples et documentaires*. Ouverture
de Comptes Courants simples et garantis. Garde de Titres à de prix
avantageux Location de Coffres-Forts de boutes dimensions ù de condi-
tions avantageuses pour le Public. .Achat et Vente de Devises et шоп-
naies étrangères.

La Banque d'Athènes fournit des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Compte de Dépôts à Vue

et à Echéance fixe.

Service spécial de Caisse d'Epargne
f

Officier français
Oapital vers© s .

Tuii-es 150*000000
THîâlfcs si Correspondants

ûm% te ïBoîîdt entier

cherche apparte-
ment meublé de

deux à trois pièces au centre, à Péra.
Adresser offres è l'administration du

journal, soas les initiales В G. N0 4.

h {ШпНгр pâ'issene à Yènikeuy près
H !«»Пи1м dQ débarcadère. S'adresser
à l'administration ou ù la pâtisserie
même à Y&nikeuy,

f,
à M. Antoine Mosçopsalos т I *^5
.. _ ... j|^f#

f courtier et expert spécialiste R \ ;§gÉ -ед sucres, eafês et riz

| STAMBOUL , Validé Sultan Han Ш
T près du pqnl , N0 12.
jL Télêph.St. 1881 |A j
f.| One longue expériance de | i

f trente-trois ans garantit Гехё- | \
lî canon ponctuelle de vos &\
4 ordres.

*

il

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

G OU S T A N T f N G P L E
GALA? A, Camondo Han, Téi. Рега 330-391
STAMBOU1 F ni 1 Han. Téi St 1501-02
PERA, G ri'boa de Pè~fu Ш 33V.-Tél. P. ЗШ
Entb . t ".

. Sirkédjî

Officier d'Académie, prix
Mootyon de 'littérature, re-

commandée comme la meilleure péda-
^ gogue désira des élèves; rue Tcheupluk
fes. Tchechmé N0 12 fpensionnat catholique).
s>

aa.'o «Chevrollet», en très
bon état. Elle se trouve au

Grand Garage au Taxim, où l'on peut la
; visiter à tonte heur© du jour. Pour la
; vente, s'adresser à l'administration do
f «Bosphore >.

Upparfgianf à louer

Avis aux Sociétés Даш milité n'est
^ S'f À vendre grand terrain de 18 500 ше- î

шашь | trea ^ц6 à couroutchesmé au bord de | cammmwatiom qui n
Gérant : Nasri Mansoar

de| a mer avec quai pour ! accosiag
i bateaux.et piès de la ligne du tram,
к S'adresse»- à Gaiata Buyok Tunnel iîan
* N0 18-19, Tel .Pérît 791

ь i ■carac tèi 1шЫes

aannee mrx

portent pan
signature ei

au 1er étage
avecqueiques

; meub'es. Gcand'Rae dé'Péra, entre Par-
ma-Gsporj et Trxim. S'adresser à Galata,

. Kutch' k Millet Han, N0 28, de 5-5 p m.

4337

* IftSt&r dans fam»
К tuiles vibres

lie honorable 3 ou 4

'

adresse m 'exnéâiiei'î.

gj

cité eau, beia, . piano: Osman bey, rue
Techvilyé, près de i'épicene français^
N0 25.'

LA STAPHYLINE
Protège la Saeté

Régularise l'estomac
et fortifie l'Organisme

Buvez exclusivement
A S г:г A Y 1U ÎNE
Allent ion à la marque poar éviter

les contrefaçons':

v«?$£ÏSS*!sSG5ss. •

Assis raaces Incêridie

lia Livarpss! I loadon S Qlobe inc. Со. Щ.
lie Palatine lie. Do. Lti

Assurances Maritimes

-Zealand lis. Со. Lti i

Lioyd Anglais (Morison, Pollexfen a Blair, Lfd)
AGENTS GÉNÉRAUX

WÂLTER SEAGER & Ço., Ltd.
Tchiniii Rihtim Han Galata

TÊEÉRM&NRÏ Péra, 381. 382, 2333

FEUILLETON DU B08PH ЕЕ» (N. 86) aussitôt, il reprit sa marcha. 11 était
? sans sabre.
; — Ah 1 c'est vous ! fit-il en re-

YVTTY OATTCf î connaissant la vieux cuirassier.
OlfiUÔ I — Moi-même, mon capitaine, ré-

j pondit le chevronné, les talons joints,
Ш §. Д J \ i la main à la visère.liALLiJÔs Le Sous-lieutenants intervint, après

avoir salué.
— C'est sur ma prière qu'il m'a

vous, lieutenant J011-• clivité du soi dont la cré:e s'énibrii-. Il était arrivé sur le seuil de Sa por-
a un ton ferme. Je suis ? mait de l'orée infinie d'une forêt, 1e te L'un, après l'autre, le sous-lieu-

capitaine s'arrêta, Son doigt пап t ей le cuirassier le rejdigairent.
s'étrangla., pointa devant lui, indiquant une ma- sans bruit, il souleva le lôqaêta'ii'de

PAR

G.AI,I^US

ЪЗ/ТГГЪ2>——

(Suitç)

î.e calvaire d*|uie amante

XV

Tout à .coup, au moment ou ils

arrivaient au bord du chemin ra-

viné qu'ils avaient escaladé tout à

l'heure, un bruit de cai'lonx heur-
tés et roulés les. fit arrêter Le légion-
naire plongea un regard scrutateur
dans l'ombre que resserraient les

hauts-talus...
— Le-voici L . dit-il.

causer avec

be; t fir-i
venu simplement vous
A ce! instant, sa voix

nn rauque balbutiement incompré-< sure basse dont la teinte grise tran- bois et poussa doucement l'huis,
nensibie vint expirer sur ses lèvres,,.) chait sur te fond sombre des bois. Ainsi que se déploie un éventail, la
Mais, à nouveou, et de la même dé- î Le point brillant d'une lumière in te- clarté intérieure, peu à peu, s'agran-
ti-nte vo.ontaire que tout à i'heure, \ neure mettait au milieu de l'étroite dit en un rectangle lumineux qui
il se redressa et poitrina ; i façade le regard falot d'une prunelle enveloppa Raspille. Aussitôt, celui-ci,

accompagné, dit-il. Mais vous poe-b'CV",'"T ,

8l0?plement vou8 l ,erae- (dans un salut respectueux, s'inclina

vez parler sans crainte... Je n'ai rien j tï *

;lfT -louoert, reprit-il, j — C'est li que nous allons. . reprit f devant un être que les deux atûis ne

jjseanaan. nettement chaque mot, de Ha voix sombre deRaspille. [voyaient pas,
v me suivre... -, Et, plus rapidement encore,-com-! — Bonsoir. càDitàine... fit une

de caché pour lui.
Sous ia clarté iaiîeuse émanée de

s Oui de me
5a lune, argentée maintenant, les | |es deots serrées
deux amis virent distinctement un

sourire amer tordre les lèvres du ca-)-£ fondre en sang'ots.
pfiaine. j p fjt ur grand geste lourd—pareil•Je le sais bien... murmu-lau dernier battement d'une aile bri
ra-^-tL ^ |sée — qui engageait le vieux cuiras-
Un silence tomba entre les trois , sier et son jeune ami à marcher près

I 4 о ltii

cristalline

suivre, ajouta-t-i),! me ayant hâte d'arriver, ayant hâte
'

voix douce de femme.
,,«» ueuis «errees-sur une douleur que j d'en finir avec une angoisse qui visi-j .

(t
.

les deux cempegnons sentirent prête btoment le torturait, - il reprit 'V , т

™' Х

<■ ,,-lx i iepiu j Joubsrl et Tarnagas se regardèrent.
i éperdus.

s'in-J
I —Nom de Dieu, gronda le

line stupeur inouïe fit bée г sa beru-
che Ses paupières papillotèrent peu-
dant quelques secondes, comme ponp
chasser la vision de rêve qui fraur^-
sait là^bas 5dans un Cdifi clair Maie Тш
vision de rêve lie s'évanouît pas. .Elle
dilata ses larges prunelles vers Таг-
nagas, — des prunelles bleues que ié
soldat reconnut aussitôt, -* et de«;; it
gea lèvres qui tremblaient d'émoi, n'€>tja
ses deux blanches mains...
Oh ! ca geste adorable !...

Le vieux se ressouvenait... Pauline
l'avait eu !ô soir où, dans sa che.я-
Dre, il était venu lui apporter toute»
les puériles consolations de son vit ix

marche.
"

"(JonDert ei тагами n regatrerem, cœur si jeune...
A ce moment, Tarnagas vint s'in-i®^" 3 ' Mais airrs ces yeux... gests...-. te-

tercaler entre les deux officier® i ' ^om ^6U » gronda le. bris-stait... Nom de Dieu, c'étah 'Pauline !...
- Cette diable- d'aventure en vîtes-1 qnard avec un U'emb!ement-au fo!idЫ ^âcha un rugissement de joie et ou-

se ne me dit rien qui vaille,
'

mur-f • ^ oftx L) ' eu Доп! de Iynt ses bras immenses.
^

j mura-t il à l'oreille de son ami. LaisT !jieu ' 0ÎJ • non .. non... »
n mot de pi" s précédant se-moi ouvrir l'œil... { li avait fait an pas de plus, tandis!

immobiles de Jouberî et de Tarn a-
gas, Raspille s'arrêta * mais, presque

hommes; | de lui.
Raspille se mit à marcher par pe—] Et. san

tf^moyé8,4rahiw«iil ainsi l'a Joubert iieWnça dans! "sites qu'eût été proféré ce propos,! 4™ te sous-lieutenant, les .jambes |ië sentier caidouteux... lis allèrent j Raspillè l'entendit,;ii se retourna et | cassées par un émoi fou: s'actro-1ainsi pendant ongtemps, muets tous; haussa le front. : chait au mur pourrie pas tomber, et
trois, Raspille, le dos 'as et rond,| — Ouvre-le, mon vieux dit-il, tu-!à côte de Raspiîle, était entré daçs
traversait les champs et les près d'une | toyant le légionnaire comme autre») îe cadre lumineux de la porte ou-
allure rapide qui faisait ha:eter eee| fois. Tu n'auras jamàiis assez dVeuu. \ verte.., Ses yeux avaient plongé dansdftiix suivants | dans ua instant, pour contempler çe ] dane- l'intérieur dœ misérable #o

gitation qui tournoyait en lui. Enfin
il courba les épaules, comme pour se
recueil'ir une suprême fois... Tout à

coup, d'une brusque détente, ayant
En apercevant les deux ombresI l'air de chasser une pensée opinià

tre, ii redressa fièrement son torse
— D'ailleurs, je - ne suis pas venu

(à mwrtù

Sondain, au bas d'une légère dé-!Ique je vais montrer, g'Sr


